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Desproblèmes et des solutions
La semaine dernière,

nous vous donnions un
aperçu de ce que serait
un service de transport en
commun efficace. L'im-

plantation d'un tel service
se bute à certains pro-
blèmes. Pour mieux
comprendre la probléma-
tique du transport en
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Rimouski / 722-3200
Offre #1517-110: Opérateurs (trices) de débus-
queuses
4Salaire: à discuter. Conditions: temporaire, temps
plein. Exigences: posséder sa propre débusqueuse,
l'équipe formée de l'opérateur(trice) et de l'abatteur
serait souhaitable

Offre #1502 Gouvernante pour Barrie-Ontario
Salaire: 80,00$/sme, logé(e) et nourri(e). Conditions:
permanent, temps plein, pour une période minimale
d’un an. Exigence: être non-fumeur(se).

Offre #1569 Secrétaire bilingue
Salaire: 8,00$ÿ/hre et plus. Conditions: permanent, 6 hrs/
sme. Exigences: très bonne connaissance du français
et de l'anglais écrit.

Offre #5133-110 Représentant(e)
Salaire: à discuter avec l'employeur. Conditions: per-
manent, temps plein. Exigences: posséder diplôme
d'études collégiales, expérience dans la vente, résider
à Rimouski, être bilingue de préférence.

Matane / 566-2833
Offre #6121-126: Cuisinier(ère) de plats exotiques
Salaire: selon l'expérience. Conditions: permanent, de
soirée. Exigences: connaissance dela cuisine chinoise.

Offre #5137-114 Vendeur(euse) à domicile
Salaire: à la commission. Conditions: temps plein ou
partiel. Exigences: bonne présentation et entregent.

Offre #5133-199: Représentant(e) de commerce
Salaire: à la commission. Conditions: permanent, temps
plein. Exigences: expérience dans la vente, posséder
une automobile.

Mont-Joli / 775-8111
Offre #413 Technicien(ne) de laboratoire de fon-
erie

Salaire: 9,64$/hre. Conditions: 10 mois/année, 40 hres/
sme. Exigence: DEC en chimie ou métallurgie.

Offre #1527 (Rimouski): Dessinateur(trice) en
conception mécanique
Salaire: 415,00$/sme. Conditions: permanent, temps
plein. Exigences: DEC en dessin conception mécani-
que, 3 ans d'expérience dans le domaine.

Offre #8226-122 (Cap-aux-Meules): Vérificateur-
(trice) de qualité
Salaire: 25 000,00$ à 30,000,00$/année. Conditions: per-
manent, temps plein. Exigences: formation ou expé-
rience reliée au domaine del'industrie de transforma-
tion de poisson et expérience en supervision ou direc-
tion de personnel.

Offre #1080 (Sherbrooke): Dessinateur(trice) génie
civil municipal
Salaire: 6,50$/hre. Conditions: permanent, 374 hres/
sme. Exigences: 1 an d'expérience dans les plans et
profils, aménagement extérieur, savoir travailler au
crayon et à l'encre.
Offre #799 (Sept-Lles): Technicien(ne) spécialirte
fibre de verre
Salaire: 250,008/sme. Conditions: permanent, 40 hrs/
sme. Exigences: secondaire V, cours professionnel sur
la technique de fibre de verre.
P.-S. Un cours de perfectionnement en secrétariat de
direction se donnera à Rimouski à partir du 12 mars
1984. 11 s'adresse aux personnes ayant travaillé au
moins deux ans dans le domaine du secrétariat et déte-
nant un diplôme d'études secondaires avec mention
«secrétariat». Ce cours étant une actualisation, il est
destiné aux personnes désirant oeuvrer à nouveau
dans ce secteur après une absence d'au moins trois
ans.

Un programme d'initiation des femmes aux métiers
non traditionnels sera dispensé à Rimouski à partir du
12 mars 1984. I s'adresse aux femmes adultes ayant des
intérêts et de la motivaiton pour les métiers non tradi-
tionnels. Les femmes intéressées devront être suffisam-
ment motivées pour mener leur démarche à terme en
suivant des cours de formation ou de perfectionnement
si nécessaire. Les personnes intéressées doivent ren-
contrer un conseiller en emploi.
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commun et définir des
avenues de solutions adé-
quates, il convient de cer-
ner comment cela se pré-
sente dans notre région.
Les problèmes au ni-

veau de la région se pré-
sentent de façon bien dif-
férente qu'à Montréal ou à
Québec. Dans ces ré-
gions, les problèmes re-
liés à l'augmentation en
flèche de l’utilisation de
Fautomobile (congestion
aux heures de pointe, pol-
lution, carence d'aires de
stationnement, coûts d'é-
largissements des routes
et construction de nou-
veaux ponts) ont obligé
les gouvernements àprio-
riser le transport en
commun.
On ne peut pas dire que

ces problèmes ont la
même ampleur ici; consi-
dérons la construction de
la voie de contournement
remise aux calendres
grecques faute de be-
soins réels, notre heure
de pointe qui ne dure que
dix minutes etc... Néan-
moins, certains plans d'a-
ménagement de la ville
de Rimouski prévoient la
construction de stationne-
ments en hauteur, plus de
3 millions pi.ca. sont oc-
cupés par des stationne-
ments, sans compter le
stationnement surle bord
des rues qui rend la rue
Saint-Germain délicate à
s'y faifiler. De fortes
sommes sont également

 

HEBDOS

Commandes
téléphoniques
acceptées

723-4800

dépensées au chapitre
des routes. En 1981, la
ville a déboursé 115,000$
pour la réfection du car-
refour Saint-Germain,
Saint-François, près du
Mc Donald et desfrais de
2,3 millions sont prévus
pour 1984. L'automobile
coûte quand même cher
aux contribuables!
De façon générale,

vivre dans la région signi-
fie se déplacer, en
moyenne, sur une plus
grande distance pour le
travail, les études et la
consommation de ser-
vices de tous ordres. De
plus, se déplacer coûte
plus cher et est plus dan-
gereux qu'ailleurs; en ef-
fet, le Bas-Saint-Laurent-
Gaspésie a la triste pre-
mière place au chapître
des accidents routiers
mortels.

Si les salaires sont de
même niveau dans la ré-
gion que pour la moyenne
québécoise, il n'en de-
meure pas moins que
44,7% des personnes vi-
vant seules à Rimouski
sont sous le seuil de la
pauvreté ainsi que 14,4%
des ménages. De plus, le
faible nombre d'indus-
tries d'importance ainsi
que la vocation du centre
de service et d'adminis-
tration régionale font que
si l'on retrouve un impor-
tant nombre de hauts sala-
riés, on retrouve égale-
ment un grandnombre de

bas salariés.
La région a donc de

bonnes raisons de se do-
ter d’un systèmede trans-
port en commun, mêmesi
elles diffèrent de celles
des grands centres.
D y a deux obstacles de

premier ordre au déve-
loppement d'un service
de transport en commun
dans la région. Le pre-
mier est relié a la disper-
sion d'une population peu
nombreuse.
Méme dans le secteur

le plus densément
peuplé, la population est
relativement peu concen-
trée. A Rimouski, Ri-
mouski-Est et Pointe-au-
Père, un autobus doit cir-
culer plus longtemps
avant de recueillir le
méme nombre de passa-
gers qu'à Montréal. Donc,
le transport a moins de
chance de s’autofinancer.
Le probléme augmente
lorsque l'on pense au
transport reliant les pre-
miéres banlieues (Bic,
Saint-Anaclet, Sainte-
Blandine et Sainte-Luce)
et les autres municipa-
lités.
La solution est d'adap-

ter le système de trans-
port en commun à cet état
defait en utilisant des vé-
hicules de moindre capa-
cité et consommant moins
d'essence (minibus et
taxis collectifs). Ces véhi-
cules circuleraient aux
heures creuses et dans

les circuits moins acha-
landés. Ceci permettrait
de rentabiliser les gros
autobus aux heures de
pointe étant donné que la
clientèle tend à augmen-
ter lorsqu'un service
complet est maintenu.
Rappelons que ces soi-
disants «gros autobus»
ont déjà refusé des passa-
gers, il y a trois ans, à
l'heure de pointe, lorsque
le service était complet.
De nombreuses petites

municipalités ont expéri-
menté et opèrentà succès
un système de ce genre.
Pourquoi pas ici?
Le deuxième obstacle

est relié aux contraintes
de la mise en oeuvre et de
la perception de la popu-
lation.

Idéalement, un service
complet devrait desservir
tous les points habités du
territoire, dans la logique
d'un droit égal pour tous.
Par contre, mettre en
place un tel système se-
rait extrêmement coû-
teux.

Avant de penser à im-
planter un service reliant
tous les autres villages, il
vaudrait mieux expéri-
menter descircuits reliant
le ou les villages qui pré-
sentent le plus de chance
de sucèes. En plus de
consolider le service de
l'agglomération de Ri-
mouski, nous songeons à
intégrer les municipalités
du Bic et Sainte-Luce,

Vous désirez vous abonner au

journal Progres-Echo?
Rien de plus facile, découpez ce coupon et vous

banlieues qui fournissent
respectivement un
contingent de 600 et 285
travailleurs. Elles ont I'a-
vantage d'être disposées
en prolongement de
lignes d'autobus déjà
existantes. Saint-Anaclet
et Sainte-Blandine qui
fournissent 385 et 300 tra-
vailleurs pourraient éven-
tuellement être desservis.
Cependant, pour que les
habitudes se créent, il faut
opérer un service
complet, régulier, pen-
dant 1% à 2 ans (délai ob-
servé ailleurs).

Si l’on considère néces-
saire et possible d'im-
planter un système de
transport en commun à la
mesure des besoins et
des particularités du terri-
toire, il faut avant tout
trouver ies moyens finan-
ciers pour le faire. Une
telle démarche serait trop
lourde pour un ou des en-
trepreneurs privés. Nous
parlerons donc dans
notre prochaine article
des modes de finance-
ment et des décisions que
devront prendre la popu-
lation et ses représentants
dans le dossier du trans-
port en commun.
Richard Favreau, Luce
Blouin, Bernard Pineau
Groupe de Travail sur le
transport en commun
Dépt Lettres et Sc. Hu-
maines
300 des Ursulines,
Tél: 724-1657
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I est unique

Le nouveau gril à gaz Patio RangeII
Les hauts fonction-

naires de Arkla Indus-
tries, Inc. le plus grand
fabricant du monde de
grils barbecue à gaz, an-
noncent que les caracté-
ristiques extraordinaires
du nouveau gril à gaz Ar-
kla Patio Range II le dis-
tinguent de tous les autres
grils et rendent la cuisine
en plein air encore plus
plaisante.
Le Patio Range II pos-

sède des caractéristiques
exclusives qui forment un
concept entièrement nou-
veaude la cuisine en plein
air: c'est le premier gril à
gaz qui permette de gril-
ler et de faire cuire en
même temps.

«ll n'existe pas d'autre
gril avec cette crractéris-
tique», dit William L. Re-
gan, vice-président du
marketing des Industries
Arkla. «Par exemple,
vous pouvez griller de la
viande à l'avant du gril et
en même temps faire
cuire un gâteau ou ré-
chauffer un plat sur le brû-
leur à l'arrière grâce à la
construction exclusive du
brûleur Concept II à l'a-
vant et à l'arrière».

Aulieu de la configura-
tion traditionnelle des
brûleurs à droite et à
gauche que l'on trouve
sur les autres grils, les
brûleurs Concept II per-
mettent la cuisson à l'a-

vant et à l'arrière. La
source de chaleur indi-
recte circulantà travers le
gril avec la hotte fermée
permet ces caractéristi-
ques de cuisson uniques
de ce gril sans pareil.

«La surface dela grille
est assez grande pour
cuire plusieurs steaks et
entrecôtes pour la famille
et pour les réunions defa-
mille et on peut contrôler
chaque brûleur séparé-
ment. Vous pouvez ainsi
faire des grillades à l'a-
vant, et cuire ou fumer ou
utiliser la rôtissoire à l’ar-
rière», dit Regan.
Les commodités du Pa-

tio Range II sont aussi im-
portantes que ses capa-

cités de cuisson.
Par exemple, une op-

tion exclusive Arkla sur la
version LP (propane) du
Patio Range II simplifie la
corvée de remplir la bon-
bonne. Les roues du cha-
riot à gril sont attachées à
la bonbonne,et le posses-
seur détache simplement
la bonbonne du chariot à
gril et roule la bonbonne
vers la voiture pour être
remplie.
La version du Patio

Range II au gaz naturel est
équipée d'un tuyau de
3,65m de long facile à
joindre et qui rend le
choix des lieux de cuisson
plus flexible.
Le modèle fonctionnel

 

«Le Guide Vidéo»

 

A l'automne 1983, le GUIDE VI-
DEO, édité par le CINE VIDEO
CLUB faisait son apparition. Jus-
qu’à ce jour, celui-ci n'était dispo-
nible que dans les douze (12) suc-
cursales du CINE VIDEO CLUB,
éditeur de cette publication es-
sentielle, créée afin d'aider le pu-
blic vidéophile à orienter son
choix sur les films actuellement
disponibles au Québec.
Depuis plus d'un an, le marché

de la vidéo-cassette connaît un es-
sor extraordinaire. Les consom-
mateurs, devant le choix de plus
en plus imposant de titres dispo-
nibles, ont besoin d’un outil parfai-
tement adapté à leurs besoins, de
consultation rapide et pratique.

Le GUIDE VIDEO veut ré-
pondre à cette nécessité de ren-
seigner les utilisateurs sur les
films qui sont à leur disposition,
tout en donnant une idée générale
du contenu de chacun. Plus de 2
000 titres sont analysés dans ce
livre.
Les médias ont réservé un ac-

cueil enthousiaste à cette innova-
tion en notant qu'il était malheu-
reux qu'on ne puisse se procurer
plus facilement ce guide, primor-
dial à tout vidéophile. Ceux-ci, de
tout les coins du Québec, ont
commandé leur copie par la
poste.
Devant un tel accueil, le CINE

VIDEO CLUB a tenu a ce que sa

publication devienne accessible
au plus grand nombre. Aussi une
entente a été conclue avec les SU-
PER MARCHES PROVIGO pour
assurer la distribution du GUIDE
VIDEO, un ouvrage de référence
où sont répertoriés la plupart des
films populaires disponibles sur
cassettes, est maintenant a la por-
tée de tous.
En terminant, notons que la 2e

édition du GUIDE VIDEO est en
préparation. Le «GUIDE VIDEO»,
un instrument indispensable pour
mieux connaitre le marché du
vidéo!
SUIVEZ LE GUIDE...!  
 

 
 

Si vous pensez

7} Construction Renovation Bricolage
Chez B.G.B., c'est tout gagné. :

-Un département de plomberie complet, ainsi qu’un vaste
choix d'accessoires pour salle de bain.
-Un inventaire impressionnant de matériel électrique
dontle fameux système de ventilation Aston Atic
2000.

Nous sommes
également dépositaires

|[—dela peinture

SICO.
dont la preuve n’est
plus à faire.

du Patio Range II est ex-
clusif à Arkla dans sa
forme et son aspect. Cela
comprend une nouvelle
console de contrôle des
brûleurs au niveau de la
grille qui est montée laté-
ralement au lieu d’être
montée à l'avant pour en
rendre l'accès plus facile
à l'écart. Une fenêtre à
four en verre trempé
fumé sur la hotte anti-
rouille rend la tâche du
cuisinier plus facile en lui
permettant de surveiller
la cuisson sans soulever la
hotie. Les dimensions du
Patio Range I assemblé
sont 109,85cm de hauteur,
130,82cm de largeur et
54,61cm de profondeur.
Le Patio Range II avec

toutes ces caractéristi-
ques arbore aussi une ga-
rantie limitée de cing ans
pour la construction en
aluminium, de trois ans
pour le brûleur, et d'un an
pour toutes les autres
pièces, y compris la pein-
ture. Une gaugeà fuel, un
allumeur automatique et
des grilles de cuisson en
porcelaine à multiples ni-
veaux complètent les ca-
ractéristiques du Patio
Range II.
Le Patio Range II sera

disponible à l'échelon na-
tional en mars 1984.

Les Industries Arkla,
Inc. sont le plus grand fa-
bricant du monde des
grils barbecue à gaz et
des conditionneurs d'air à
gaz; elles sont aussi le fa-
bricant dominant de brû-
leurs à gaz efficaces, d'é-
quipement de gymnasti-

-Des portes et fenêtres qui
rehausserontl'aspect extérieur
de votre maison.
 

projets.

 

Desoutils et une quincaillerie
de qualité afin de vous [
aider à réaiiser vos

 
 

 
Le nouveau gril a gaz Patio Range II ost

disponible a la quincaillerie Gérald Le-
blond. D’autres établissements pourraient
également offrir cette marque lorsque la
saison sera arrivée.

que pour la maison «Ar-
kla Family Gym», d'élé-
ments d'absorption de ré-
frigération pour les réfri-
gérateurs à gaz utilisés
sur le marché des véhi-
cules de récréation. En
plus de son centre admi-

MATERIAUXBUB
167 166 OUEST EVECHE RIMOUSKI CP P18 Gät (0 TEL

He LEONIDAS RIMOUSKI CP 218 G5L 7C1 TEL 723.7627 GROS ET DETAIL

nistratif et son usine a
Evensville, Arkla pos-
sède des usines à Para-
gould en Arkansas, à
Little Rock aussi en
Arkansas et à Shreveport
en Louisiane.
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Ou aller à une partie
de sucre au Quebec
Le printemps est à nos

portes avec ses nom-
breuses invitations à une
joyeuse partie de sucre.
Pour vous aider à trouver
un endroit qui vous
conviendra, le ministère
de l'Agriculture, des Pé-
cheries et de l'Alimenta-
tion vous offre gratuite-
mentun répertoire intitulé
«Ou aller à une partie de
sucre au Québec».

Cette brochure est de
consultation très facile.
L'utilisateur y découvre
rapidement les établisse-
ments qui offrent des par-
ties de sucre et toutes les
facilités disponibles tant

en produits qu'en ser-
vices divers.

Les cabanes à sucre
sont regroupées par ré-
gion agricole et sont pré-
sentées par ordre alpha-
bétique de localités. Pour
chaque établissement
inscrit, on explique
comment s’y rendre et on
précise une foule de ren-
seignements utiles: le
nombre de personnes
qu'on peut accueillir à la
fois pour une partie de
sucre, un repas à l'inté-
rieur ou pour héberge-
ment, les produits de I'é-
rable disponibles,les ser-
vices offerts et autres.
Le document regroupe

Le troisieme âge
ef les médecins spécialistes

La prostate
La prostate est une

glande du système géri-
tal masculin. Située sous
la vessie, à la jonction des

voies génitales et uri-
naires, elle fournit une
partie du liquide sperma-
tique essentiel à la survie
 

 

connaître.

chronique:
HISTOIRE

Les systèmes sonores

Le pilotage
La station Marconi
Les quais
La navigation
Les naufrages
La guerre '39-'45

ECOLOGIE
L'es‘uaire

La chaine alimentaire
Les cycles de vie
Les milieux naturels
Les oiseaux
Les poissons
Les invertébrés 

ss)
Chers lecteurs et lectrices,

Notre histoire maritime se compose d'une
foule d'événements, d'anecdotes et de faits di-
vers,petits et grands, qui ont largementinfluencé
notre développement social et économique. Par
ailleurs, l'estuaire du Saint-Laurent recèle d’in-
nombrables richesses écologiques, animales et
végétales que nous commencons a peine à

Conscient de son mandat de diffusion de notre
patrimoine maritime, le Musée de la mer de Ri-
mouski a donc le plaisir de vous offrir cette nou-
velle chronique qui, nous osons le croire, vous
ouvriera une fenêtre sur ces deux réalités intime-
mentreliées entre elles.

Seul organisme régional entièrement voué à
l'interprétation et la conservation de notre his-
toire et de notre environnement maritime, le Mu-
sée de la mer espère par cette série hebdoma-
daire mettre en évidence l'importance de cet
élément marin chez-nous et démontrer égale-
ment son fort potentiel éducatif, esthétique et,
par conséquence, touristique.

Les chroniques, à la fois courtes et agréables a
lire, ont été conçues afin que, en les découpant
chaque semaine, vous puissiez vous monter un
petit guide de référence sur les différents as-
pects de notre vécu et de notre nature, face à la
mer. De plus, l'histoire et l'écologie alterneront
d'une semaine l'autre.
Nous vous donnons donc rendez-vous à la se-

maine prochaine, pour cette nouvelle chroni-
que... avec vue sur la mer.

Aperçu des principaux sujets traités dans cefte

Les phares de Pointe-au-Père

Les gardiens du phare

(Rédaction: Jean-Charles Fortin)

Les marées et courants

Les phoques et baleines
(Rédaction: Jean-Pierre Fillion)   
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également quelques pré-
cisions sur les produits de
I'érable etla loi qui les ré-
git. I indique également
où porter plainte le cas
échéantet conclut en pré-
sentant quelques sugges-
tions de recettes à l'é-
rable.

Toute personne ou tout
groupe intéressés à se
procurer ce répertoire
peut en faire la demande
en écrivant au ministère
de l'Agriculture, des Pê-
cheries et de l'Alimenta-
tion, Case postale 1693,
Québec, GIK 7]8, ou en-
core en se présentant au
comptoir au 200, chemin
Sainte-Foy, a Québec.

des spermatozoides. La
prostate recouvre comme
un manchon une partie de
l'urètre, canal d’évacua-
tion de la vessie. Lorsque
la prostate est affectée,
qu'elle augmente de vo-
lume, elle comprimel'u-
rètre et perturbe ainsi l'é-
vacuation de la vessie.
La prostate ne présente

aucun problème pour une
bonne majorité des
hommes. Cependant, cer-
taines maladies spécifi-
ques de cette glande, et
particulièrement le can-
cer, peuvent affecter plus
ou moins gravement 25 %
des hommes âgés de 55
ans et plus.
Les urologues sont les

médecins spécialistes du
système génito-urinaire
de l'hommeet du système
urinaire de la femme. La
plupart deleurs patients
masculins du 3e âge les
consultent parce que
leurs mictions (émissions
d'urine) sont difficiles ou
trop fréquentes. Ces
symptômes sont, dans 80
% des cas, causés par la
présence d’une tumeur
bénigne (non cancé-
reuse) de la prostate.
La tumeur bénigne de

la prostate ne nécessite
un traitement que lors-
qu'elle perturbe sérieuse-
ment l'évacuation de la
vessie.I faut alors procé-
derà l'ablation de la pros-
tate. Grâce au développe-
ment d'instruments de
grande précision au

cours des dernières an-
nées, cette intervention se
fait de plus en plus par
voie naturelle, ce qui évite
une cicatrice sur le ventre
et permet une guérison
plus rapide. Elle n'en-
traine aucune modifica-
tion de la puissance
sexuelle et trés rarement
I'incontinence. Toutefois,
l'infertilité en résulte, le
sperme étant par la suite
refoulé dans la vessie lors
del'éjaculation.

Quant à la tumeur ma-
ligne (cancéreuse), elle
peut être trouvée préco-
cement lorsqu'elle est en-
core localisée à la pros-
tate, soit parce que le ma-
lade présente des symp-
tômes semblables à ceux
causés par la tumeur bé-
nigne soit lors d’un exa-
men de routine. Par
exemple, l'examen an-
nuel obligatoire des offi-
ciers de l’armée améri-
caine permet, dans la
moitié des cas, de détec-
ter la tumeur alors qu'elle
est encore limitée à la
prostate. À ce stade, une
intervention chirurgicale
peut guérir complète-
ment le cancer.
Malheureusement, le

cancerest parfois détecté
tardivement, lorsqu'il
s'est répandu dans l’orga-
nisme (métastases). Sou-
vent, ce sont les os qui
sont atteints. Une série de
tests permet à l'urologue
de mesurer l'étendue du
cancer et de choisir le

traitement approprié à
chaque cas. Dans la plu-
part des cas de cancer
disséminé, un traitement
hormonal est appliqué. En
effet, il a été démontré
que les hormones mâles
jouent un rôle important
dans le développement
du cancer de la prostate.
L'administration d’hor-
mones femelles, qui s'op-
posent aux hormones
mâles, produit la plupart
du temps une améliora-
tion marquée, pour une
période de temps va-
riable.

Les urologues partici-
pent à de nombreusesre-
cherches qui se font ac-
tuellement dans le but d’a-
méliorer ce traitement
hormonal. Une approche
récente, qui consiste à
s'opposer complètement
à l'effet des hormones
mâles par des «contre-
hormones mâles» (antian-
drogènes) semble pro-
metteuse bien qu'il soit
trop tôt pour tirer des
conclusions précises à ce
sujet.
La guérison du cancer

de la prostate est assurée
lorsque la maladie est dé-
celée précocement. Un
dépistage systématique,
par des examens périodi-
ques, devrait donc être
fait chez tous les hommes
de plus de 55 ans.

Source: La Fédération des
médecins spécialistes du
Québec.

La Sauvegarde prend le contrôle
de l’économie Mutuelle-Vie
Le président directeur

général de La Sauve-
garde Compagnie d'assu-
rance sur la vie, monsieur
Henri Leblond,vient d'an-
noncer le 20 février la
prise de contrôle de l’E-
conomie Mutuelle-Vie
par La Sauvegarde en vue
de la fusion des deux so-
ciétés d'assurances.
La société Saint-Jean-

Baptiste de Montréal qui
est à l'origine de l'Econo-
mie Mutuelle-Vie sera
compensée par La Sauve-
garde pour renoncer aux
intérêts qu’elle détient
dans l'Economie.

Cette transaction sera
concrétisée dès que I'As-
semblée nationale adop-
tera une loi spéciale mo-
difiant le statut de l’Eco-
nomie pour en faire une
compagnie à capital-
actions.
Selon monsieur Le-

blond, la fusion des deux
entreprises ajoutera a I'é-
quilibre du portefeuille
de La Sauvegarde parune
augmentation de 40 % de
son volume d'assurances
individuelles en vigueur.

Suite à cette fusion, la
nouvelle Sauvegarde affi-
chera un actif de plus de
500 millions de dollars et
un volume d'assurances
desept milliards de dol-

L'apport de la Société
Saint-Jean-Baptiste de
Montréal dans son effort
constant pour encourager
les Canadiens-Français à
prendre leurs affaires
économiques en main a
été souligné successive-
ment par tous les confé-
renciers.

Etaient présents à cette
conférence de presse,
outre M. Leblond, M.
Yvon Groulx, président

de l'Economie Mutuelle-
Vie, M. Gilles Rhéaume,
président général de la
société Saint-Jean-
Baptiste de Montréal, M.
René Croteau, adjoint au
président - relations insti-
tutionnelles de la Confé-
dération des caisses po-
pulaires et d'économie
Desjardins du Québec et
plusieurs invités des so-
ciétés d'assurances et du
Mouvement Desjardins.
Dans leur allocution

respective les conféren-
ciers ont déclaré que la
fusion de I'Economie et
de La Sauvegarde est une
opération financière ré-
confortante puisque cette
dernière est une compa-
gnie de chez nous qui
oeuvre en plus au sein du
plus grand mouvement
économique sous
contrôle québécois, le
Mouvement Desjardins.

 

 
l'“Esthétique
écrite
pour vous

avec Chantale Larivé
723- 8991 ou 775-4488.

 

Du nouveau! Oui enfin on peuttraiter les vergetures!
La regénération cellullaire n'est pas une utopie. Des
recherches en laboratoire par Gernétic International
effectuées depuis de nombreuses années et des tests
cliniques ont prouvé que l’on pouvait par des soins
esthétiques améliorer ou éliminer les vergetures.
EN CABINE: Vergetures jeunes

Sur un cas jeune, nous appliquons par léger massage
une lotion, une ampoule, une crème raffermissante et
une crème régénératrice, une matière végétale (mas-
que) et chaleur au maximum à l’aide d'infra-rouge.
FREQUENCE DES SOINS:
1 mois: 2 fois par semaine en cabine
Les mois suivants tous les 8 ou 15 jours en cabine,

mais bien entendu les crèmes tous les matins à domi-
e.
Les vergetures de ce type doivent s'éliminer en 4

mois.
VERGETURES PLUS ANCIENNES:

Sur des cas plus agés, appliquer par massage égale-
ment,la lotion, l'ampoule et les crèmes plus un masque
spécial régénérateur et par dessus le tout la crème
Prélude + Cosmos + Matière végétale + chaleur.
FREQUENCE DES SOINS:
2 premiers mois: 2 soins par semaine en cabine
3ième mois: 1 soin par semaine en cabine ensuite tous
les 15 jours.

Bien entendu, les crèmes sont absolument obliga-
toires tous les matins à domici'e.
Ces crèmes à utiliser à la maison sont la crème

Prélude: produit permettant la regénération complète
en cas de déshydratation, vieillissement, cicatrices,
brûlures et vergetures. Crème extrêmement élaborée,
elle est la plus importante de la gamme.

Elle s'applique par-dessus les autres crèmes spécifi-
queset accélèreleurs résultats. Si la peau est distendue
la crème Farandole.
Esthétiquement vôtre
Chantale Larivé
Cliniques Chantale Larivé Ltée
Rimouski 723-8991
Mont-Joli 775-4488
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de blouses
pour dames
Couleurs printemps

Gr: PMG. fret

Prix réguliers jusqu'à 17,99 $ 453+24:
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K _Manteaux printemps pour dames
. Protege bien

quand il pleut.
Polyester. Modèle

  

Terre d’empotage
FIOLA

Apprôté pour plantes de maison
Sac de 4,92 co dec

 

  

  
  

     

  

 
     

 

     

  

     

     

 

  

 
 

 

 

    

    

    

  

 

     

    

  
    

 

  
     
  

 

  

 

 

 

 
 

  
  
    

 

   

   

 

     

    
  

  

 

   
  

 

  
  

    

   
  

 

 
     

     

 

  
 
 

Rég.: 1.49 $ classique d'antretien
facile.

+ y Tasses _ Album
a café a colorier

0 Plusieurs couleurs pour enfants

Détergent Bottes courtes 1/3 % à votre choix
à lessive en suède

WISK Spécial Spécial
nettoie tout pour dames DE
voaings Pointures 5 - 10 97C 50 C

rég.: 3.07 $ RABAIS

Service
a vaisselle

6 t

Chandails 4 tasses.Àassiettesàdiner
3) !

4 assiettes à pain, 4 bols à soupe

pour hommes €
Chandails mode HY Draps-couvertures
maresoe \ de flanellett ~ 17,47po A
assortiment de couleurs € ane € € y
Tailles: P.M.G. TEXMADE

i” choix 8,47 propriété anti-rétrécissement
0, 0 .yo 80% coton, 20% polyester Mini Chandails T

ss Soécisl ini pour dames
Ch » ann . . bouilloire

antails T “Colorant 70” x 90 80” x 100 électrique Manchescourtes

pour hommes pour les cheveux 8 97 1 1,47 Sones $053
Couleurs agsorties Nice & Easy

P.M.G. shampooing colorant y Spécial Votre choix

7997 |.7397] | 1097] 377
EAS¢ day

Dormeuses   
  
   
  

pour bébés
Boutons pressions au devant, et aux jambes

i Modèles variés
Tailles: nouveau-nés, 1 et 2 ans

Caleçons pour hommes
100% coton, P.M.G.

couleurs: rouge, bleu, beige
Rég. 2,99 $

 

   
    
  

 

    
     
       

 

   

 

  
       

  

  

  

    
   

 

   
   

  

 

   

  

  

 

      

   

Détersif Lots de Assortiment

Bas thermal sais chandais sacs à main

our hommes our dame ouatés pour dames
p pour dames DU. pour enfants ois modes à
d'excellente qualité Cours portes couleurs assorties usieurs modèles @

I t offerts.

Px og Naud14.99 $ Boite de
tailles: 3 à 6 X couleurs,ne s

6 litres et les moins jeunes.
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En polyester/coton
PALMOLIVE

1.5 litre
  

   
  

  
dans une variété de teintes

Tailles: P.M.G.
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Ce cours est offert en colla-
boration par le Cégep de Ri-
mouski, le journal
PROGRES-ECHO et la Di-
rection des cours par corres-
pondance du ministére de
l’Education.
4e semaine

L’environnement québécois

Equilibre et qualité de vie
2- UN ECOSYSTÈME C’EST QUOI

 2-2
LE FONCTIONNEMENT
D’UN ECOSYSTEME
(voir 3-2)

A- Les relations de type
alimentaire (suite)

Les plantes utilisent les rayons
lumineux du soleil pour faire de la
photosynthése et les éléments
nutritifs du sol pour construire leurs
tissus et se maintenir en santé.
Les décomposeurs digèrent toute

la matière organique, provenant des
plantes ou des animaux, qui tombe
dans leur milieu.

a- les chaînes alimentaires
 

DÉFINITION
chaîne alimentaire: c'est
l'ensemble des relations
impliquant la nourriture entre

deux êtres vivants.

Exemple: un jeune bouleau est
mangé par un lièvre qui est mangé
par un lynx: une plante est mangée
par un herbivore qui est lui-même
dévoré par un carnivore.
La chaîne alimentaire est une

notion simple mais très importante
en écologie. Il ne faut jamais oublier
quetout être vivant doit se procurer
la matière et l’énergie nécessaire à
sa survie. C’est par le biais de la
consommation de nourriture qu'il y
réussit.
Une chaîne alimentaire peut être

simple ou complexe et elle
correspond au passage de la matière
et de l’énergie dans l'écosystème.

LE TRANSFERT CYCLIQUE DE
LA MATIÈRE AU SEIN DE
L'ÉCOSYSTÈME(figure 2.2)

Commetu as pu voir à la figure
2,2, les êtres vivants participent à la
circulation des matières organiques
et inorganiques dans un écosystème.

Si on commence par le haut du
tableau, on peut voir que les plantes

Énergie solaire

 

 

 

 

 

= 100%

3 358 000 joules*

Agel

Energie solaire non absorbée Energie solaire absorbée 71600 joules

= 50 a 80% = 20 a 50%
SE

PP ©

Energie perdue & Énergie chimique assimilée
sous forme de chaleur ou Production primaire 716 joules
= 95 à 99% brute (Pbl) = 1 a 5%

Energie dépensée Clchimique emmagasinée
par la respiration (R) ou Production primaire 570 joules
= 10 à 20% nette (Pnl) = 80 à 90%

72 0 0 94

ÉÉnergie non utilisée NE 57 joules
= 90% et moins Énergie assimilée (A)

_ = 10% et plus

ori z
Energie dépensée - ;
par la respiration (R) Énergie emmagasinée (P2a) 5.7 joules

= négligeable

oO

es CÉGUMOLA
Idem herbivores T

(NU) et (R) & ,57 joules
= 90% environ

_ Idem herbivores, d'où
Énergie emmagasinée (P2b)

= 10%  
 

Figure 2.3 LE TRANSFERT NON CYCLIQUE LE L’ENERGIE AU SEIN C:
DE L'ÉCOSYSTÈME.

* La joule est une unité d'énergie.
4,19 joules (1 calorie) représentent
la quantité d'énergie requise pour

 

ou les algues, qui sont des produc-
teurs, ont la capacité de former
leurs propres tissus à partir de la
matière inorganiqueet de la lumière
du soleil par la photosynthèse.
Les herbivores consomment les

tissus des plantes mais en partie
seulement. La plus grande partie
s’en va aux décomposeurs. Tu n'as
qu’à penser à la quantité de feuilles
mortes qui peuvent tomber d'une
érablière à l’automne.
Les herbivores ne digèrent pas

toute la matière qu'ils ont avalée: un
fort pourcentage retourne lui aussi
aux décomposeurs.
Commetu peuxle constater, il y a

une faible production de matière
animale à partir de la matière
végétale.
Les herbivores tombent souvent

sous la dent d’un carnivore, c’est la
dure loi de la nature. Le carnivore
ne consomme jamais complètement
l’herbivore et la partie qu’il mange
ne sera pas digérée complètement.
Encore une fois, les décomposeurs
héritent de beaucoup de matière
organique avec, en plus, le cadavre
du carnivore, si personne ne le
mange.
Dans la partie de droite de la

figure 2.2, intitulée exemple, tu peux
voir que la masse et le nombre
d'êtres vivants présents à chacun
des niveaux de cette chaîne
alimentaire simple décroissent très
rapidement.

Si tu passes maintenantà la figure
2.3, tu pourras constater qu'il en va
de même pourla valeur énergétique
des organismes situés à chacun des
niveaux.

LE TRANSFERT NON CYCLIQUE
DE L'ÉNERGIE AU SEIN DE
L’ÉCOSYSTÈME

À la figure 2.3, tu peux voir que
l’énergie solaire, qui est à la base de
la plupart des écosystèmes est en
trés grande partie perdue. Les

 

 

 

 

 

 

   
 

élever d’un degré Celsius la
température d'un gramme d'eau.
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plantes ne captent qu'environ 20%
de l'énergie solaire parvenantsur la
terre; de plus, elles perdent plus de
90% de cette lumière absorbée sous
forme de chaleur.

Il reste donc moins de deux pour
cent de l'énergie solaire, qui par-
vient sur la terre, qui soit utilisable
par les êtres vivants. Cette énergie
est fixée sur la plante sous forme de
sucres, particulièrement le glucose.
C’est la productivité brute.
La plante a besoin d’utiliser une

partie de ces sucres pour croître et
assurer sa reproduction. Il reste
donc, emmagasinée dans les tissus
de la plante, environ 80% de l'éner-
gie qu’elle avait réussi à trans-
formerà partir de la lumière.
Lorsque les herbivores consom-

mentune plante, des parties de cette
plante ne peuventêtre assimilées ou
utilisées comme nous l’avons vu à la
figure 2.2. Ces portians représentent
une perte énergétique qui sera toute-
fois récupérée en partie par les
décomposeurs. L’herbivore devra
aussi dépenser une bonne partie de
l’énergie qu'il a acquise par sa
nourriture pour se déplacer, croître
et se reproduire.
Généralement, le passage d’un

niveau alimentaire (trophique) à
l’autre se traduit par une perte
énergétique qui se rapproche de
90%.

LA MATIÈRE ET L'ÉNERGIE
DANS UNE CHAÎNE ALIMEN-
TAIRE
À la figure 2.4, tu peux visualiser

comment la matière et l'énergie
circulent dans une chaîne alimen-
taire simple.

LT: représente la lumière totale
reçue du soleil par la surface
terrestre.
représente la partie de la
lumière perdue par la plante
sous forme de chaleur (CH) et
la partie d’énergie lumineuse
non absorbée par celle-ci
(LR).
c’est la productivité brute,
c’est-à-dire la quantité totale
de sucre produit parla plante.

Ri: représente l’énergie utilisée
par la plante pour ses besoins
métaboliques.
c’est la productivité nette du
producteur; ce terme
représente la biomasse totale
de la plante et sa valeur
énergétique.
c’est la partie des plantes qui
ne sera pas mangée par les
herbivores.

I: lorsque le consommateur
(herbivore) mange une partie
de la plante,il en assimile une
partie (A,) et il en rejette une
autre non digérée (NA1) qui
ira aux décomposeurs.

Rz: c'est l’énergie utilisée par
l’herbivore pour survivre et se
reproduire.

NU:

PB:

PN:

NU2:

PS1: c’est la biomasse totale de
l’herbivore.

NU3: c’est la partie du consomma-
teur primaire (herbivore) qui
ne sera pas mangée par le
consommateur secondaire
(carnivore). Exemple: la
peau, les poils, les os, etc.

I: lorsque le consommateur
secondaire (carnivore)
mange une partie de l'animal
(herbivore) il en assimile une
partie (Az) et en rejette une
autre non digérée (NA2) qui
ira aux décomposeurs.
lorsque le carnivore est un
être humain, il utilise souvent
l'énergie provenant de la
combustion de bois ou de
combustibles fossiles pour la
cuisson de ses aliments.

R3: c’est l’énergie utilisée par le
carnivore pour sa survie et sa
reproduction.
c’est la biomasse totale du
carnivore, si le carnivore
n'est pas consommé par un
autre carnivore plus gros, son
cadavre ira nourrir les
décomposeurs.

Ip: toutes les matières
organiques, provenant des
plantes ou des animaux d’un
écosystème qui tombent au
sol, forment la pâture des
décomposeurs qui assurent la
fermeture du cycle.

PS»:

Sas

me,cela ne veut pas nécessairement
dire qu'il se nourrira à partir d’un
seul type de plante ou qu’une plante
sera broutée par un seul animal.
Dans un écosystème, plusieurs

animaux vont se nourrir à partir de
plusieurs types de plantes ou
d'autres animaux. La diversifica-
tion des besoins alimentaires est
avantageuse car elle permet
d'éviter les pénuries.

Ainsi, la chaîne est une façon
d'expliquer. de manière simple, le
transfert de la matière et de
l'énergie dans un écosystème.
Cependant, dans la réalité, les
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Figure 24 LA MATIÈRE ET L'ÉNERGIE DANS UNE CHAÎNE
ALIMENTAIRE.

Pp: c’est la biomasse totale des
décomposeurs, bactéries,
insectes, vers de terre,
champignons, etc.

Rp: représente l'énergie utilisée
par les décomposeurs pour
leur croissance et leur
reproduction.
c'est le retour au réservoir des
matières inorganiques. En
effet, jusqu'à ce que les matiè-
res organiques se retrouvent
sous leur formela plus simple,
elles sont utilisées par
d'autres décomposeurs.

NAp:

Lorsque les matières organiques
ont été complètementréduites à leur
forme inorganique, elles sont
reprises par les plantes qui
recommencentle cycle.
Ce sont donc les décomposeurs qui

assurent la fertilité des sols à l’état
naturel.
Nous distinguerons dans ce

fascicule, les producteurs, les
consommateurs primaires et
secondaires et les décomposeurs.
Toutefois, commetu pourrasle voir,
il existe une très large gamme de
variations autour desquelles chaque
être vivant manifeste son in-
dividualité.

b- le réseau alimentaire
Même si un animal se nourrit de

matière végétale dans son écosyste-

chaines alimentaires sont beaucoup
plus complexes qu'on peut
l'imaginer. En fait, on devrait plutôt
parler de réseau alimentaire.
Commetoi, lorsque tu vas au mar-

ché, tu n'achètes pas qu'un seul
produit, le renard ne mange pas que
des lièvres. En fait, il est même
avantageux pour un organisme de
diversifier ses sources de nourriture
et il arrive qu'un organisme, au
cours de sa vie, occupe des niches
écologiques différentes et qu'il se
nourrisse de manière diversifiée.
Plutôt que de qualifier un

organisme par le biais de ce qu'il
consomme plus généralement, on le
situera dans un écosystème par son
niveau trophique. Le niveau
trophique représente le niveau
auquel l'organisme se nourrit plus
généralement. Par exemple, même
si tu te nourris en grande partie de
produits végétaux, tu devras te
considérer comme un consomma-
teur secondaire parce que ta
nourriture se compose en grande
partie de sous-produits animaux.

c- la pyramidedela biomasse
et des nombres

Dans un écosystème, les
organismes qui occupent les
différentes niches écologiques n'ont
pas tous la même importance en
nombre et en masse.
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Figure 2.7 PYRAMIDE DES BIOMASSESETDES NOMBRES.

Dépendant de la niche écologique
qu’il occupe, un organisme sera
présent en plus ou moins grand
nombre dans un écosystème, selon
la disponibilité des éléments
abiotiques et biotiques nécessaires à
combler ses besoins.

En général, dans un écosystème
en équilibre, le nombre des car-
nivsres sera moins grand que celui
des herbivores et la biomasse, c’est-
a-dire la masse totale de la matière
vivante que représentent les
organismes d'une espèce occupant
une niche écologique donnée, sera de
plus en plus petite à mesure qu’on
monte dans la chaîne alimentaire.

Ainsi, toutes les plantes d’un
écosystème représenteront un poids
beaucoup plus grand que celui de
tous les herbivores.

Tu peux voir à la figure 2.7
quelques pyramides des nombres et
des biomasses dans des écosystèmes
en équilibre.

Dans cette figure, les rectangles
de différentes grosseurs
représentent en proportion, la
masse des producteurs, des her-
bivores et des carnivores dans un
écosystème.

Tu vois trois pyramides
représentant trois écosystèmes. Le
premier écosystèmes est un champ
cultivé où l’homme réduit ar-
tificiellement les niches écologiques
disponibles en semant une seule
espèce végétale et en empêchantles
animaux d’y vivre soit en érigeant
des clôtures ou en utilisant des
pesticides.

Le deuxième écosystéme
représenté est une forêt feuillue. La
biomasse des herbivores y est
beaucoup plus importante puisque la
diversité des plantes permet d’y
accueillir un plus grand nombre
d’herbivores différents. On y
retrouve aussi une autre catégorie,
celle des carnivores secondaires
comme, par exemple, la couleuvre
qui mange des grenouilles qui ont
mangé des insectes ayant eux-
mêmes dévoré des plantes.

La troisième ;yramide représente
un écosystème océanique. Les
écosystèmes marins sont souvent
beaucoup plus complexes que les
écosystèmes terrestres et ils
comportent des chaînes alimen-
taires très longues. Ceci est dû à

1- Dans la mer, la productivité
primaire est en grande partie
assurée par des algues
microscopiques appelées
phytoplancton ou plancton
végétal. À ce plancton végétal
microscopique sont associés de
petits animaux microscopiques
qui se nourrissent de plantes.
Les animaux planctonivores
des océans mangent sans dis-
tinction le plancton animalet le
plancton végétal. Les orga-
nismes planctonivores sont
donc partiellement carnivores,
mêmes’ils sont en général de
jeunes poissons ou des in-
vertébrés.

2- Dans l'océan, la taille d’un
animal n’est pas limitée en
fonction de la locomotion. Ceci
favorise l'apparition de
superprédateurs, très gros pois-
sons, cétacés à dents ou mollus-
ques géants qui peuvent se
nourrir de tout autre poisson
plus petit, peu importe son rang
dansla chaîne alimentaire.

Comme tu peux le constater en
regardantla figure 2.7, les animaux
situés au sommet d’une chaîne
alimentaire dans un écosystème
donné ont une biomasse beaucoup
plus faible que les organismessitués
plus bas dans cette chaîne. Leur
nombre sera aussi beaucoup plus
faible que celui de leurs proies. Lors-
qu’il existe un déséquilibre entre le
nombre de producteurs et de con-
sommateurs, deux phénomènes
peuventse produire:

1- Si les consommateurs sont en
petit nombre, ils sont bien
nourris, se reproduisent sans
difficulté et leur nombre
augmente.

2- Si le nombre de consommateurs
est trop élevé pour le nombre de
producteurs, les consomma-
teurs sont moins bien nourris et
recherchent plus avidemment
de la nourriture, Ce phénomène
amènera une surexploitation
des producteurs qui aurontde la
difficulté à survivre et à se
reproduire. La baisse de la
productivité se répercutera sur
la disponibilité de nourriture
pour les consommateurs dontle
nombre aura ainsi tendance à
baisser pour rétablir
l’équilibre. En effet, dans cette

 

situation, le manque de nour-
riture affaiblit les consomma-
teurs qui deviennent plus
susceptibles d’être touchés par
les épidémies ou de moins bien
résister aux conditions adver-
ses du milieu. Ainsi, le taux de
mortalité augmentera
rapidement et la population
diminuera jusqu’à ce que
l’équilibre entre les produc-
teurs et les consommateurs se
soit rétabli.

B- Lesrelations de type
non alimentaire

En plus des relations alimentaires
qui peuvent exister entre deux
organismes, des liens de diverses
natures peuvent unir les êtres
vivants qui partagent un même
milieu.
Ces liens sont créés par le fait que

des organismes de la même espèce
ou d'espèces différentes sont ap-
pelés à exploiter les mêmes
ressources.
Les deux principaux types de rela-

tions existant entre les êtres vivants
dans un même milieu sont: la
coopération et la compétition. Ces
interrelations peuvent se produire à
l’intérieur de l'espèce ou impliquer
des individus dè plusieurs espèces
différentes.
Par exemple,tousles arbres d’une

forêt sont en compétition pour la
lumière et, dépendant de la densité
des arbres, l'allure de la forêt sera
modifiée. Si les arbres sont bien
espacés, ils seront très feuillus tout
en longueur et présenteront un
houppier garni seulementaufaîte.
Les animaux peuvent aussi être en

compétition les uns avec les autres,
présentant des besoins similaires.
Cependant, la compétition se fait
toujours au détriment des individus
concernés et tous les moyens
adaptatifs sont bons pour diminuer
la compétition entre les espèces et à
l’intérieur de la même espèce.
La coopération, au contraire,

facilite la vie des deux partenaires
qui sont impliqués. La coopération
peut se manifester entre deux espè-
ces différentes mais elle apparaît
surtout entre les membres d'une
même espèce.

Les organismes les plus évolués,
comme les insectes sociaux, les
mammifères et les oiseaux, possè-
dent des systèmes de communica-
tion complexes qui permettent de
réduire au maximum la compétition
à l’intérieur de l'espèce.
Maintenant, il est temps de faire

un petit exercice pour voir si tu as
bien compris la notion d'écosystème
et des interrelations entre les
organisines qui y vivent.

ACTIVITEE 2.2
MON ECOSYSTEME

Dans cet exercice, tu dois me
décrire ton écosystème, les lieux
physiques que tu fréquentes bien
sûr, mais aussi et surtout, les
organismes qui t’entourent et les
relations que tu entretiens avec eux.
Tu dois me montrer comment ton
écosystème possède chacune des
trois grandes caractéristiques
communesà tous les écosystèmes.
Lorsquetu aurasfait cet exercice,

il te faudra compléter un
diagrammede ton écosystème pour
la deuxième partie de ton premier
devoir.

DIRECTIVES:

Dans la description de ta niche
écologique au fascicule précédent,
tu m'as décrit ton environnement. À
partir de ces données, peux-tu
identifier comment ton alimenta-
tion, ton logement, tes transports.
ton travail et tes loisirs
correspondentà des éléments de ton
écosystème? Indique-moi aussi
auquel ou auxquels des trois grands
principes (ou caractéristiques) ces
composantes de ton environnement
se rattachent.
Exemple: mon automobile, qui me
sert de transport pour aller au tra-
vail ou à mesloisirs, fait partie des
éléments abiotiques de mon
écosystème.
Mêmesi mon automobile n’est pas

une partie vivante de mon écosyste-
me,elle contribue au flux d’énergie
en brûlant du pétrole pour me
transporter.
As-tu bien compris les directives?

Allons-y! Il te suffit de compléter le
tableau avec les éléments suivants:
 

 
 

 

. abiotique
Nature: biotique

Relation: alimentaire . coopération
non alimentaire: i

compétition

(pour les éléments biotiques seulement)

 

 

1— circulation des éléments nutritifs
Principes: 2- flux d’énergie

3 interrelations entre les êtres vivants   
MON ÉCOSYSTÈME

 

ÉLÉMENT DE MA
NICHE ÉCOLOGIQUE NATURE RELATION PRINCIPE

 

Conclusion de l’activité 2.2

Et voilà! Tu commences à voir
que, dans ton environnement,
beaucoup de phénomènes sont reliés
les uns aux autres et que tu vis dans
un écosystème gouverné par trois
grands principes qui correspondent
aux trois grandes caractéristiques
des écosystèmes.

Prépare-toi maintenant à faire la
deuxième partie de ton premier
devoir, c’est-à-dire un diagramme
théorique de ton écosystème. Mais,
avant de passer à ton devoir, revisé
rapidement le contenu de la
première partie de ce deuxième
fascicule.

2-2.3 Concluons

Ton écosystème, c’est toi et ton
environnement. Tu en es in-
dissociable,tu en es une partie.

Dans la société où nous vivons, tu
peux contrôler beaucoup de
phénomènesnaturels qui pourraient
t'être potentiellement défavorables:
tu peux choisir certains éléments de
ton environnement qui te sont
particulièrement agréables mais tu
ne saurais vivre sans nourriture ou
dans un monde où il n’y aurait pas
d'oxygène.

Ta vie est une manifestation de ton
adaptation à l'écosystème dont tu
fais partie.

2-2.4 Si on révisait?

Un écosystème est un ensemble
constitué d’être vivants et de leur
environnement.

Un écosystème possède trois
grandes caractéristiques:

1- Les éléments nutritifs y cir-
culent par le biais des chaînes
alimentaires.

2- Il dépend d’une source
d’énergie extérieure pour son
fonctionnement.

3- Les organismes qui y vivent ont
entre eux des interactions.

Les êtres vivants transformentla
matière inorganique en matière
organique.

L'énergie solaire est fixée par les
plantes et les algues capables de
faire la photosynthèse et elle
devient, de ce fait, disponible aux
autres organismes parle biais de la
nourriture.

L'énergie ne demeure pas dans un
écosystème, elle ne fait que le
traverser.

Voilà! La deuxième partie du
fascicule numéro 2 est maintenant
terminée. Tu peux commencer ton
premier devoir. La semaine
prochaine, nous verronsla troisième
partie du fascicule, intitulée: une
question d'équilibre.

 

 

1- Ma nourriture
 

2- Mon logement
a) chauffage
b) appareils électriques
c) voisins
 

3- Mes transports
(indiquer le moyen de
transport)
a)
b)
c)
 

4- Mon travail
a) commefonction
b) avec mes collègues

 

5- Mes loisirs
a) physiquement
b) socialement      
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Choix de boissons mielleuses :
 

 

1) Jus d'orange parfumé

4 onzes de jus d'orange
1/4 tasse de yogourt nature
1/2 €. à thé de mie]
2 fraises A
Mettre au mélangeur tous les ingrédients et bien
mélanger. Servir très frais.
1 portion.

2) Lait parfumé

1 jaune d'oeuf
1 verre de lait bouillant
miel
kirsch
Battre le jaune d'oeuf vivement en ajoutant le lait
bouillant.
Passer au tamis.
Verser dans4 petits verres: 1 c. à soupe de miel et 1 ¢.
à soupe de kirsch. Arroser de lait filtré et bien
mélanger.
4 portions.

3) Café velours

café
miel
liqueur de poire
Préparer un café deux fois plus fort qu’à l'habitude
pour le nombre de portions désiré.
Remplir de grands verres à 1/3 de leur capacité de
café.
Ajouter dans chacun: 1 c. à soupe de miel et J ce. à
soupe de liqueurde poire.
Ajouter suffisamment d’eau trés chaude pourremplir
les verres et bien mélanger.
Servir.

Poulet au miel
 

1/4 tasse de miel
1/4 tasse de beurre
2 c. à thé de sauce soya
1 poulet de 3 Ib en morceaux
sel et poivre
Faire fondre le beurre et ajouter le miel et la sauce
soya. Bien mélanger.
Disposer le poulet dans un plat allant au four, la peau
en dessous, et arroser de sauce au miel.
Couvrir et faire cuire environ 40 minutes à 350° F.
Découvrir, retourner les morceaux de poulet et
badigeonnerdu reste de sauce au miel.
Poursuivre la cuisson de 20 à 30 minutes jusqu'à ce
que le poulet soit tendre et bien doré. Assaisonner et
servir.
4 portions.

Salade d'avocat et de
cantaloup et sauce au miel
Disposer sur un nid de laitue des tranches alternées
d'avocat et de cantaloup. Parsemer le dessus de
quelquesraisins secs et arroser de sauce piquante au
miel.

Sauce au miel

2/3 tasse de jus de citron
2 c. à table de miel
2 c. à thé de zeste de citron
1/2 c. à thé de sel
Mettre tous les ingrédients dans un petit bocal et
agiter vigoureusement. Versersur la salade.
2/3 tasse.

Côtelettes de porc
auriz et au miel
 

4 côtelettes de porc
3/4 tasse de riz non cuit
1/2 tasse de raisins secs
1 c. à thé de sel
11/2 tasse de jus d'orange
1/2 tasse d’eau
2 c. à table de sherry
2 c. à table de miel
Faire dorer les côtelettes dans un peu de gras et les
retirer au fur et à mesure qu’elles sont à point.
Ajouter tous les autres ingrédients au poélon et bien
mêler. Disposer les côtelettes sur le dessus et couvrir.
Laisser mijoter à feu doux de 30 à 40 minutes jusqu’à
ce quela viande soit bien cuite.
* Si la préparation manqued’eau, en ajouter un peu:
si elle contient trop de liquide, retirer le couvercle 5
minutes avantla fin de la cuisson.
4 portions.
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Le miel.
 
Sucre au naturel!

Le miel est le plus
ancien des produits

connus pour sucrer les
aliments: avant que

Carrés aux dattes
et au miel

11/2 tasse de farine
1/2 tasse de germe de blé
1 ©. à thé de bicarbonate de soude
1 c. à thé de sel
21/2 tasses de gruau d'avoine
1 tasse de miel
1 tasse de graisse végétale fondue

Servir avec garniture au miel et aux dattes**

Chauffer le four à 350% F et graisser un moule de 13 x 9
x 2 pouces.
Mélanger ensemble farine, germe de blé, bicarbonate
de soude, sel et gruau. Ajouter le miel et la graisse
végétale et bien mêler avec le bout des doigts.
Presser la moitié du mélange dans le moule et bien
recouvrir le fond; verser la garniture et déposer le
reste de la pâte sur le dessus.
Cuire au four 30 minutes ou jusqu’à ce que le dessus
soit bien doré.
Laisser refroidir et couperen carrés.

** Garniture au miel et aux dattes

1 Ib de dattes dénoyautées
3/4 tasse de miel
1/4 tasse de jus d'orange
1 c. à soupe de zeste d'orangerâpé.
Mêler tous les ingrédients dans une casserole et
porter à ébullition. Baisser le feu et laisser bouillir
environ 5 minutes en brassant constamment jusqu'à
épaississement.

l’utilisation du sucre de
canne ne se répande, le
miel était le sucre em-
ployé en cuisine. Sa
saveur varie selon les
fleurs que les abeilles
butinent; mais, le miel
que nous consommonsle
plus souvent est ‘‘toutes
fleurs”. En général, tous
les miels sont liquides à
la récolte. Ainsi. laissé
au repos et à l'abri de
l'air, il ne granv'era
qu’au bout d’un temps
assez long. Mais,
l’abaissement de la
température extérieure
et même le fait de
tremper un ustensile
dans le miel peut
provoquer la granula-
tion. Toutefois. même
granulé. il demeure
excellent.

Le miel est une source
d'énergie facilement
assimilable et son action
est légèrement apéritive
et laxative. Grâce à ses
propriétés hygroscopi-
ques, c’est-à-dire qu’il
absorbe l'humidité, les
pâtisseries faites de
miel, restent fraîches
très longtemps et se
conservent parfaite-
ment.

 

Miel a tout faire...
Remplacez le sucre par le miel dans
les céréales du matin, dans le yogourt
nature, dans une boisson chaude... ou
versez-en quelques cuillerées sur une
glace a la vanille, sur un gateau blanc,
sur un blanc-manger...
Et s’il est cristallisé, placez le pot
dans l’eau chaude, dans la partie
supérieure d'un bain-marie et faites-
le chauffer doucement jusqu’à ce que
les cristaux disparaissent.   

Purée de citrouille au miel
 

1 citrouille de 4 livres
4 tasses d’eau
1 €. à thé de sel
2 c. à table de beurre
2 c. à table de miel
1/2 c. à thé d'épices mélangées
Découper la citrouille en quartiers et retirer les
graines intérieures.
Mettre les quartiers dans une casserole et ajouter
l’eau et le sel: amener à ébullition, réduire le feu et
couvrir.
Laisser mijoter de 25 à 30 minutes jusqu’à ce que la
citrouille soit tendre.
Égoutter et laisser refroidir: retirer la pulpe de la
pelure et réduire en purée.
Remettre la purée dans la casserole à feu doux et
remuer délicatementafin d'enlever l’excès d’eau.
Ajouter le beurre, le miel et les épices et bien
mélanger.
* Servir chaud comme accompagnementd’une viande
blancheou très froid commedessert.
4 portions.

Agneau
aux pruneaux et au miel
 

31b d’agneau en cubes
1 tasse de miel
11b de pruneaux dénoyautés
2 c. à table de beurre
1 tasse d'amandesentières
sel et poivre
1 bâton de cannelle
Faire revenir la viande dansle beurre et la retirer au
fur et à mesure qu’elle est bien dorée; verser les
amandes dans le poélon et faire dorer légèrement à
feu moyen.
Remettre la viande dans le poëlon, ajouter 2 tasses
d’eau,le sel et le poivre au goût et la cannelle et lais-
ser mijoter environ 1 heure jusqu’à ce que la viande
soit tendre.
Pendant ce temps, faire gonfler les pruneaux dans un
peu d’eau chaudeet ajouter le miel.
Incorporer pruneaux au miel à la préparation de
viande 5 minutes avant la fin de la cuisson. Bien
chauffer.
Servir sur un nid de riz bien chaud.
6 portions.

Gâteau au miel
 

1/2 tasse de margarine
1/2 tasse de sucre
1/2 tasse de miel
1 oeuf
2 tasses de farine
1 c. à thé de poudreà pâte
1/4 c. à thé de bicarbonate de soude
1/4 c. à thé de sel
1 c. à thé de cannelle
1/4 ce, à thé de clou de girofle
1/4 c. à thé de gingembre
1/2 tasse d'eau
1/2 tasse de noix hachées

** Crème au miel

Défaire en crème la margarine et ajouter le sucre.
Incorporerle mielet l’oeuf et bien mélanger.
Mélanger ensembletousles ingrédients secs, saufles
noix et incorporer au premier mélange en alternant
avec l’eau.
Ajouter les noix.
Verser la pâte dans deux moules graissés de 8 pouces
et faire cuire de 25 à 30 minutes à 350° F.
Laisser refroidir et garnir de la crème au miel.**

* ok

Créme au miel

1 tasse de crèmeà fouetter
1/4 tasse de miel
Fouetterla crèmeetajouterle miel.
Bien mêler.
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LONGE DE PORC
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BOUT DES CÔTES
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BISCUITS SODA
PREMIUM PLUS
CHRISTIE
SALES ou NON SALES - BTE DE 450 g  

 
PRÉPARATION DE
FROMAGE FONDU VELVEETA
KRAFT
PQT DE 500 g
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Les articles annonces dans ces pages sont en reclame aux
supermarches sicues fans la ville principale de diffusion de
ce journal et sa proche banlieue. Les prix des produits de
boulangerie sont en vigueur à partie du mardi seulement.
Les conditions climatiques peuvent influencer la quantite
et la qualite de nos approvisionnements en fruits et
legumes. Cependant nous tenons à vous garantis en tout
temps le meilleur choix disponible sur le marche. Il est
pussible que certains articles annoncés, particulierement
es articles non-alimentaires ne sotent pas offerts dans tous
nos supermarches ou offerts dans un formar different de
celur annonce, 11 se peut egalement que certaines illustsa-
Lions soient prises à titre indicatif seulement et ne cor-
respondent pas exactement a l'article annonce. Pas de
vente 3ux marchands. Nous nous reservons le droit de
limiter bes quantites. Le texte prevaut en tout temps. Si
un supermarche est a court d’un produit annonce, veuillez
demander un bon de garantie au comptois d'information

Prix en vigueur du
5 au 10 mars inclusivement.  
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TARTES AUX FRAISES, FEUILLE D'ERABLE, SUPER GRAHAM
SAC DE 600 ÿ ou GINGEMBRE- SAC DE BOO ¢   
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DÉTERGENT

LESSIVE
SUNLIGHT

BTE DE 6 LITRES

  

   

  
 

 

  

 

 

    

TOMATES ENTIÈRES
ORCHARD KING
CANADA DE CHOIX - BTE DE 796 ml

F.B.l.
SAVEUR AU CHOIX
POT DE 1.82 LITRE   

 

  

  

  
  

BOISSON AUX FRUIT
  
  

 

  PQT DE 2 ROUL

ESSUIE-TOUT - WHITE SWAN
BEIGE, BLANC, MOTIFS AU CHOIX
ORANGE, OR ou VERT

 

 

 

   
   
 

 

    

 

 

    

  

  

  

 

    

 

 
 

      
 

 
 

   
 

MIN! CRÈMES- a. CIGARETTES
DESSERTS PRETES PATES ; TOUTES MARQUES
A MANGER PARIS PATE LE MARGARINE ; POPULAIRES
SAVEUR AU CHOIX v ou FORMAT KING
BTE DE 142 y - POT DE4 PORC-BOEUF-VEAU, LACTANTIA CARTOUCHE DE 200
ou YOGOURT VEAU-PORC-POULET :
SAVEUR DE FRUITS ou PATE A SANDWICH CONT. DE 907 g AVIS: SanteetBien-etresoul à
AU CHOIX BTE DE 85 g pour la sante eratvee Fae
CONT DE 125 ÿ PQT DE 4 eviter d'inhaler

COKE,
MAP-O- BISCOTTES YOGOURT F= COKE DIÈTE,

4 GRISSOL SILHOUETTE SPRITE ou_
3 SPREAD ORDINAIRE, DELISLE SPRITE DIETE
ki CARRIERE SANS SEL ou NATURE, FRAM- 6 BOUT. CONS.% BTE DE 794 BLE ENTIER BOISES, FRAISES, DE 750 mL
be 8 PQT DE 250 g PECHES ou BLEUETS DÉPÔT EN SUS:
e - CONT. DE 175 ¢ 30¢ BOUT.

# CONCENTRÉ :
L: LASAGNE, , DÉTERGENT
% MINI-LASAGNE DOti:\UCES JUSD'ORANGE, EN POUDRE
ia ou LASAGNE ROSBIF,POULET. SURGELÉ POUR LAVE-

y AuErNARDS ure SAa AEETe ou SUNLIGHT
BTE DE 500 g ouPOUR, AVECPLUSDE PULPE BTE DE 1.8 kg

BTE DE 170 À 175 ÿ

GELÉES NETTOYANT ;
EN TARTE AUTOMATIQUE DETERGENT
POUDRE AU POUR CUVETTE LIQUIDE
JELLO SUCRE DECABINET SUNLIGHT
VETS STEINBERG ORDINAIRE BOUT. DE
Pipe 500 g ou SAPIN BLEU 1 LITRE
PQT DE 85 g BOUT. DE 341 mL

EAU DE VICHY 5e MIEL LIQUIDE 229 PRÉPARATION POURvd@t CIRE LIQUIDE POUR PLANCHERS
CÉLESTIN DOYON MONARCH MOP MAGIC- S.C. JOHNSON
BOUT DE 1 LITRE BOCAL DE 500 g SON ET MIEL, SON ou BLEUETS - POT DE 340 ÿ 4 BOUT. DE 900 mL

  

3° | 

  

  
  

  
  

CHAUD CARNATION

ou LEGER PQT DE 12

SACHETS DE THE
ORANGE PEKOE - TETLEY
PQT DE 227 ; - 72 SACHETS

PREPARATION POUR CHOCOLAT

RICHE ou AU LAIT TroDt 280 ÿ 10 SACHETS

SAUCE A LA VIANDE 18
POUR SPAGHETTI - ROMATA
BOCAL DE 796 mL

SPAGHETTI ou COQUILLES GEANTEs 85
AVEC SAUCE A LA VIANDE SURGELÉS
PIAZZA TOMASSO : CONT. DE 326 g

PETITS POIS GROSSEURS 1 ET 2 i O°
STEINBER
DE INDERS. BTE DE 398 mL ’

439JAMBON CUIT
MAPLE LEAF
BTE DE 454 ¢

PELLICULE TRANSPARENTE 1 19
SARAN WRA
ROUL. DE 15 METRES

ASSOUPLISSANT POUR TIssUs
FREE’N SO
POUR SECHEUSE - BTE DE 33 g
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LONGE
DE PORC
FRAIS
BOUT DU FILET
ENVIRON 1.5 kg

   

/kg

JAMBON
MIGNON
DESOSSE
STEINBERG

60 ps
ib

- GARANTIE‘   
FRAICHEUR

 

 

    

 

  MILIEU
DE LONGE DE
PORC FRAIS
COTELETTES

70 yo68
FOIE DE
BOUVILLON
EN TRANCHES
SURGELE
PRODUIT DES E.-U.

  

 

 

   
PATES - LA BELLE FERMIERE
BOEUF ou DINDE ET LEGUMES
FRAIS ou POULET - 350 g DEVANT DE VEAU

1°?
 

 

CRETONS
MAISON SAGUENAY
CONT. DE 375 g

 

os
 

SAUCISSES FRAICHES
PORC ET BOEUF

à |À L’ANCIENNE
i# \ CHARCUTERIE ROY 
 

 

 

| a  
DÉSOSSÉ ROULÉ SURGELÉ  

ÉPAULE D'AGNEAU SURGELÉ
DE LA NOUVELLE-ZÉLANDE

EN TRANCHES

FILETS DE TURBOT SURGELÉS
HIGH LINER PQI DE 454
ou DE MORUE SANS ARETES
PQT DE 397 4

2°

 

 

SAUMON ROSE
DU PACIFIQUE
ENTIER SURGELÉ
1A2kg 218/kg 99°,

     
  FILETS DE PLIE SURGELES
INDIVIDUELLEMENT - MARIPAC 

   

PQT DE 500 ¢

19a”
  

     
   “1g

SIMIL] 2vancun
POULET charcuterie.
HYGRADE

  
Les produits

Le Traiteur
sont offerts
dans tous les
supermarché:

JAMBON =
STYLE PAYSAN

Ib STEINBERG 

 

    

    

   

     

 

TARTE AU
SUCRE
Steinberg 500g 
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(CHAMPIGNONS POIREScraie 29 FRUITS & LÉGUMES roi
2 Demande z La brochars du Mou dela nutrition CRASSANE

; CONTENANT D’UNE CHOPINE PRODUITMANGER MIEUX DEFRANCE
ACTINIDIA (KIWI) ER ANANAS ot
DEORNE PRODUIT OIGNONS 3 POUR

4 GROSSEUR 36 Du HONDURAS VERTS

a . ; GROSSEURS PRODUIT

RADIS A LE Mois DE LA NUTRITION VARIÉES DES É.-U.

# DE FLORIDE MARS (784 LA BOTTE
4 PRODUIT DES É.-U. Mythas casts dan smarts : 1
R SAC CELLO DE 454 ¢ - (1 LB) “ more

3 So VIOLETTES %
AFRICAINES

PRODUIE 99 08 POT DE 4”- PIECE En
DU QUEBEC 39 ih

PRUNEAUX : | /ke ACINTHE Hh29TÉ CÉLÉRI PASCAL 2, 1 4
OTETES 69 DE LA FLORIDE ¢ ay ¢||A3 FLEURS pp #4

§ DECALIFORNIE PRODUITDES É.-U. 1» POT DE 5 - PIECE D J
= \AC ALUMINIUM DE 375 ¢ GROSSEUR 24 - PIECE

8 PILES)
i SHAMPOOING ny ire
i. ENCHANTE » =F PQT DE 2
hen CLAIR, AUX

Re HERBES ou

M AUX OEUFS

i ou RINCE
; CREME

AUX HERBES
BOUT. DE 1.5 LITRE

19 PATE DENTIFRICE
AQUA-FRESH
ORDINAIRE ou MENTHE
TUBE DE 150 mL     
 

  
  

 

       

 

19EN GRÈS
SCANDIA
RESISTE AU FOUR MICRO-ONDES
ET AU LAVE-VAISSELLE
195 cm PIECE

  

 

  
        
 

CRÈME POUR LA PEAU
NIVEA
POT DE 120 mL

  
  

LAMES - SHICK
INJECTABLES SUPER
INOXYDABLE - PQT DE 7,
JUMELEES INJECTABLES

CARTOUCHES- SHICK i 

ANTISEPTIQUE BUCCAL
LISTERMINT

BOUT. PRIME DE 625 mL  
  

JUMELEES- PQT DE 5
CARTOUCHES ATAMES
UMELEES - ULTREX
QT DE 5

 

SALIÈRE ou POIVRIÈRE EN GRÈS
SCANDIA
PIECE

1% VERRE A BIERE
PILSNER
355 ml - PIECE
 

PLAT À SERVICE OVALE
EN GRES - NDIA
RESISTE AU FOUR MICRO-ONDES
ET AU LAVE-VAISSELLE - PIECE

7°° SHAMPOOING - ESPRIT
POUR CHEVEUX NORMAUX ou GRAS
BOUT PRIME DE 400 mi
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Les arbcles annonces dans cette page sont en reclame au
supermarche de Runouski jusqu a la fermeture samedi pro-
chat Pas de vente aux marchands Nous nous reservons
le droit de limiter les quantites Si un supermarche est a

+ court d'un produit annonce. veuillez demander un bon de
garantie de prix au comptoir d'information

LJ

Heinz Orchard King

575 ml 1.36 |

 

   Laitue
romaine

Pâtes
alimentaires

Steinberg

    
    des E.-U. Grosseur 24

Spaghetti,

spaghettini,

macaroni coupé  
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Campagne provinciale

d’information et d'animation
sur les «Travailleuses au foyer»

I’ L'Association féminine
” d'éducation et d'action so-

F ciale (AFEAS) démarre
: en janvier une campagne
provinciale d’information
et d'animation sur la situa-

K tion des «travailleuses au
“ foyer», appelées commu-
nément femmes au foyer,
dont le travail non rénu-
méré n’est reconnu ni so-
cialement, ni économi-
quement.

L'objectif général de
cette campagne, qui se
déroulera de janvier à
mai, est de donner aux
femmes et aux différents
intervenants l’occasion de
s'exprimer sur les me-
sures sociales, légales et
financières à promouvoir
pour mieux reconiaitre le
rôle des travailleuses au
foyer. Pour atteindre cet
objectif, l'Association fé-
minine d'éducation et
d'action sociale a obtenu
une subvention du pro-
gramme d'aide à l'emploi
RELAIS. Cette subvention
a permis d’engager sept
(7) coordonnatrices ré-
gionales qui travailleront
en collaboration avec des
représentantes AFEAS de
toutes les régions du
Québec.
Parmi les activités d’a-

niznation et d'information
prévues mentionnons: la
rencontre des publics
ciblestels: les groupesfé-
minins et masculins et les
associations profession-
nelles (janvier à mai 84); la
publication prochaine du
rapport d'analyse de l'en-
quête sur les femmes au
foyer réalisée au prin-
temps 82 par l'AFEAS; la
tenue de colloques régio-
naux (mi-mars la fin d’a-

vril) suivi d'un colloque
national (mai 84).
A ces colloques régio-

naux seront invités nos
groupescibles et la popu-
lation en général. Au
colloque national, qui se
tiendra à Montréal, l’A-
FEAS convoquera en plus
certains organismes ou
individus des autres pro-
vinces.

Les participant-e-s se-
ront invité-e-s à discuter
et à proposer des recom-
mandations pour mieux
définir le statut social, lé-
gal et financier des tra-
vailleuses au foyer.
D'autres thèmes, comme
la santé des femmes au
foyer et les mesures so-
ciales gouvernementales,
seront aussi abordés.
Rappelons que le dos-

sier les «travailleuses au
foyer» est depuis deux
ans une priorité d’action
pour l’AFEAS. Après
avoir entrepris une en-
quête auprès de 2 050
femmes au foyer du Qué-
bec au printemps 82, l'A-
FEAS a, au cours de l'an-
née 82-83, d'abord sensi-
bilisé ses 35 000 membres
aux conditions de vie et
de travail des femmes au
foyer. Maintenant, l’A-
FEAS veut connaître ce
que les femmes et diffé-
rents intervenants dans
ce dossier pensent de la
situation des femmes au
foyer et désirent comme
changements.
La publication du rap-

port d'analyse de l'en-
quête sur les travailleuses
au foyer, les rencontres
avec les groupes cibles,
les colloques seront au-
tant d'occasions pour l'A-

 

 Ch
2- LA CONCLUSION DU BAIL

Bien que la Régie du logement recommandeforte-
ment de signer un bail, certains propriétaires et loca-
taires préféreront une entente verbale. Dans les deux
cas cependant, il y a une marche à suivre. La voici:
Avant la conclusion du bail, le propriétaire doit

remettre au locataire un e::emplaire du règlement de
l'immeuble,s’il en existe un. D s'agit d'un ensemble de
règles auxquelles doivent se conformertous les loca-
taires. Si le propriétaire ne le fait pas, le locataire ne
sera pas obligé de respecter tout règlement que le
propriétaire pourrait vouloir lui imposer plus tard.
A la conclusion du bail, le propriétaire doit re-

mettre au nouveaulocataire un avis indiquant le loyer le
plus bas payé pour son logement au cours des 12
derniers mois ou celui fixé par la Régie, s'il y a lieu. Une
fausse déclaration peut entraîner une amende de 200 $
à 2 000 $.
Dans le cas d'un immeuble de moins de cinq ans, le

propriétaire doit aussi remettre au nouveau locataire un
avis précisant quelaRégie n'aura pas,lors du renouvel-
lement du bail, juridiction pour fixer le loyer de son
logement ou pour se prononcer sur une modification de
son bail. Cette mesure permet au propriétaire de renta-
biliser son investissement.
De plus, le locataire ou son conjoint, qui désire que

son logement soit considéré comme résidence princi-
pale dela famille, peut à ce moment-là, en informer son
propriétaire par un avis. Ces trois avis font partie du
bail publié par la Régie.
Après la conclusion, dans le cas du bail écrit, le

propriétaire doit en remettre un exemplaire au loca-
taire. Il a 10 jours pour le faire.
Dans le cas d’un bail verbal, le propriétaire devra

quand même remettre un document indiquant ses nom
et adresse et reproduisantles dispositions obligatoires
du bail écrit. I] a aussi 10 jours pour le faire.
La semaine prochaine: «Peut-on mettre fin à un

bail?».

FEAS d'informer et de
sensibiliser la population
sur le travail au foyer.
Pour meneràbien ce dos-
sier, tout comme celui des
femmes collaboratrices
de leur mari dans une en-
treprise à but lucratif, l'A-
FEAS a besoin de la
contribution des orga-
nismes du milieu et sur-
tout des femmes. L'A-
FEAS souhaite donc que
toutes les personnes inté-
ressées profitent des oc-
casions qui leur sont of-
fertes pour exprimerleur
opinion et présenter des
recommandations dans le
but de reconnaître la va-
leur sociale et économi-
que du travail au foyer et
ainsi améliorer les condi-
tions des femmes au
foyer.

Afin d'avoir plus d'in-
formation sur ces diffé-
rentes activités, surveillez
les journaux de vos ré-
gions ou appelez-nous.
Vous pouvez contacter la
coordonnatrice régionale
du projet Relais, Denise
Banville au numéro (418)
724-8094 et à l'adresse
suivante, 498, Richard Ri-
mouski G5L 1K6

Ici et la...
Pour economiser col-
lectivement plus de
40 000 000 $ par
année, et pour partici-
per a la création de
centaines d’emplois,il
est essentiel que cha-
que famille s'engage à
faire sa part dans la
récupération et le recy-
clage: ne plus jeter le
papier et le verre, et le

remettre aux récupéra-
teurs.

 

Une tonne de vieux pa-
piers vaut en moyenne
entre 50$ et 60 S$!
Pourtant, nous en
jetons aux ordures des
dizaines de milliers de
tonnes par année, etil
nous en coûte parfois
plus cher pourles inci-
nérer ou les enfouir!

Les avantages de la
récupération et du re-
cyclage sont multi-

ples: économie des
ressources forestières,
extension de la vie

utile des lieux d'en-
fouissement sanitaire,
diminution radicale
des déchets ménagers
à traiter et à éliminer,
diminution des char-

ges polluantes dans
l'environnement, et

création de nombreux

emplois.

 

 

 

 

MANIFESTATIONS SPECIALES

2e SALON DE LA MOTO BUD\VVEISEP
(24 ot 25 mars)
La Roulsbec
448, av. de l'Expension
Rimouski. Pour information: 722-6763

Horaire
"Samedi, de 13h32 h
Dimanche, de 10 h à 17 h

CONGRÈS REGIONAL DES TRAP
PEURS DU BAS-SAINT LAURENT
{16,17 et 18 mars}

Activités:
15 kiosques d'information sur les méthodes de
treppage humanitaire, sur l’écorchement d’un

animal, sur l'apprêt des fourrures, sur le
matériel complet du trappeur, sur l'habitat

DÉJEUNER DU 12e TOURNOI DE BAL-
LON SUR GLACEDES POLICIERS
{24 mere)

Endroit:
Maris-Antoinetts

127, bd René-Lapege
, tét.: 723-6167

N.B.: Pour le , voir sous le rubrique “HOC
KEY/TOURNOIS".

SPECTACLES

SALLE GEORGES-BEAULIEU
80, rue de l'Évêché Ouest
Rimouski, tél.: 723-1880. poste 217

7 mare:
‘Faut divorcer” pièce de théâtre de Bertrand
B. Leblanc.

13 mars:
Dorothée Berryman et Pierre Labelie ispecta-
cle de chansonset rires)

14 mars:
L'Orchestre symphonique de Québec. sous la
direction de Harvey Sachs

21 mars:
Ding et Dong ‘Vedettes des lundis des Ha* Hat
etieursinvités).

28 mars:
‘’Chez Paul-Ette, bière, vin. liqueurs et nou-
veautés‘’ {par le Théâtre populaire du Québec}

29 mars:
“Jennifer Muller Dance Co.” [troupe de danse
de New-York} ,

N.B.: Tous les epectacles débutent à 20 h 30

LA COUDÉE DU CÉGEP
©, rue de l'Évêché Ouest
Rémouskd, tél. : 723-1880, poste 217

2. 23 ot 29 mars, 28 h 30 :
ca (Coopérative des improvissieurs ame-
soeurs

LE COLISÉE
111, 20 Rue Ouest
Rimouski, tél: 724-2228

2 mare, 20h:
Programme de lutte.

ÉGLISE DE SAINT-PIE X
373, sv. de la Cathédrale
Rimouski

21 mare, 18h 30 :
Concert offert par des jeunes organistes de
+ 2uski: Marc D'Anjou et Gilles Rioux.

UNIVERSITÉ DU QUÉBEC À RIMOUSKI
300, av. des Ursulines
Rimouski, tél: 724-1782

7mars. 21h:
Allan Côté, chansonnier gaspésien {au local E-
120, salon des étudiants)

# mare, toutels journée:
Diverses activités (kiosques d'information,
filme, 5 4 7, atc.) dans le cadre de la journée de
le

29 mars, 17h:
Souper ‘International Caravane” (cafétéria)

CONSERVATOIRE DE MUSIQUE

6, 13, 20 et 77 mars, à 19h20:
Mini-concert par les élèves du Conservatoire
{entrée libre)

16 mars,19 h 20 :
Concert offert par Henri Brassard, pianists;
Martin Foster, violoniste et Richard Nail vio-
loncelliste (entrée bre).

LE MUSEE REGIONAL DE RIMOUSKI
25,rue Saint-Germain Ouest
Rimouski, téi.: 724-2272

11 mars, midi:
“Sons et brioches‘ avec Michel Frank, pie-
niste ot Marie Doré, violoniste.

) CINEMA

CINEMA 4
22, rue Sainte-Marie
Rimouski, tél.: 724-3183

11 mare, 18 h et 20 h ; 12 mars, 20 :
‘’Erendira” de Ruy Geurra (1963)

17 mors, 20 h : 18 mare, 16 h:
“Les meilleures bandes publicitaires du monde
1978”

18 et 10 mare, 20 h:
‘’Fantôme d'amour” de Dino Risi {1980}

25 mars,15 h et 20 h : 26 mare, 20 h :
"Le derniet combat” de Luc Bresson (1963)

M mars. 20h :
“Le party" de Bleke Edwards (19671

N.B.: 8 mars “Laure Gaudrsauh” présenté par le
S.ERN

OFFICE NATIONAL DU FILM
124, rue Vimy
Rimouski, 181. 722-3086

Sot? mare:
Festival internations! du Cinéma Super-8

“Le vieil homme et la médaille" de Gilles Wal
ker (1980)
“Après les guerres” (1983)

20 mers:
‘’Beyrouth, à défaut d'être mon” de Taham
Rached (19801

*3mare:  
 

 

7 mars:
Quatre fims d'anémation:
“Faut s'grouiller” de Richard Condie (1983)
*'La Bouffe-pétrole” de Denis Poulin (1983;
“Les Naufregés du quartier” de Bernard
Longpré (1882)
“Entre chien et loup” de Pierre Hébert (1980)

CINE-U.Q.A R.
300, ev. des Ursulknes
Rimouski, th.: 724-1782

#mare. 16h30 0119 h 30:
“Le mur d'intérieur’. de Yolande Rouleau et
Jean Chabot (1980).

Z2 mars, 19h30 et 19h20:
“Coeurde verre” de Wemer Herzog.

SALLES AUDITO | ET Il
Auditorium de Rimouski
Z74, rue Michaud
Rimouski, téi.: 723-3646

N.B.: Représentations tous les soirs à 19h Pro-
grammation di dans les journaux
régioneux OU #u Numéro de téléphone sus
mentionné (message enregistré |

EXPOSITIONS

LE MUSÉE RÉGIONAL DE RIMOUSKI
in Ouest36, rue Saint-Germain

Rimouski, t6.: 724-2272

Jusqu'au 18 mars:
tion de photos par Michel Labrie. Expo-

sition collective de photos per Catherine Arse-
resultet J.-F. Bérubé (Recherches contempo-

Horeire:
Ou mercredi au dimanche: de 13 h à 17 h
Du jeudi eu dimanche: de 19 h à 22h

LA GALERIE BASQUE
1402, bd Saint-Germain
Rimouski, tél. : 723-1221

Tout le mois de mare:
Exposition per les peintres de la Galerie.

Horeire:
Tous les jours, sauf le tundi, de 13h à 17h
Jeudi et vendredi: da 19 h# 21h.

LA GALERIE D'ART DU CEGEP
60, rue de l'Evêché Ouest
Rimouski, tél: 723-1880. poste 217

Du8 au 14 mars:
Lise Fournier, peintre

Du 16 ou 23 mars:
ise Lamontagne, vitroil

Marie McCarty, peintre
Du 2 au 31 mers:

Semaine des arts.

LA GALERIE COUP D'OEIL

2, rue Sainte-Marie
Rimouski, tél. : 724-3163

lereu 12 mars:
“L'art au térmain”

Du 16 su 28 Mars
‘’Dessins”’ de Carole Smith

29 mars:
‘Peintures’ de J.-P. Légaré

LÀ GALERIEC ARTDELU QAR
300, av. des Ursulines
Rimouski, tél 722-9220

Ou 6 au 10 mars:
Exposition de photos dont la thème est Le
femme dans les pays en vow de développe
ment

Du 13 eu 27 mars:
Exposition de photos par les étudiants de
rUQAR

LE CARREFOUR RIMOUSKI
439, bd Jessop
Rimouski, tél. : 722-8666

20 mars, 20h
Détité “Carrefour mode'’ Prnintemps-été 1984

LECTURE i

BIBLIDTHEQUE MUNICIPALE
Edrfice de l'hôtel-de-ville
205, av. de le Cathédrale
fimouski, tél: 724-3164
Horelre:

Du lundi su vendredi, du 13 h à 16 h 30 at de 19
hs21h
Samedi: de9hà11h:de 13h48 16h

STATIONS DE RADIO

CFLP-AM 1000 KH2
CJBR-AM 900 KHZ
CJBR-FM 101,5 KH2
CKLE-FM 96.5 KHZ

STATIONS DE TELEVISION

CFER-TV réseau TVA (canal 13 ou 111

CIVB-TV, Radio-Québec (Canal 8 où UHF 22)
CJBR-TV, Radio-Canada (Canal 2 our 3}

TOUR DEmu

LE CENTRE D'INFORMATION TOURIS-
TIQUE

heures à l'avance

BAIGNADE

PAVILLON SPORTIF DU.CEGEP
80, rue de l'Évêché Ouest
Rimouslu, 1él.: 723-1880, poste 49

Baina libres:
Du lundi au dimanche, de 20 h à 21 h

Baine on longueur:
Du lundi ou vendredi, de 18 h à 19 h
Samedi st dimanche: de 21 h 6 21h30

Baine pour tous:
Samedi et dimanche de 14 h à 16h  
 

PISCINE DE L'ÉCOLE PAUL-HUBERT
250. bd Arhtur-Buiss Ouest
Rimounki, tél: 724-3479

Boine familiaux
Lundi, mardi, poucii et dimanche, de 19 h 15 à

h30
Samedi: de 16 h 6 17h

Baine pour tous:
Vendredi et dimanche, de 19 h 15 à 20 * 10
Samedi: de 16 h à 17 h

Bains en longueur pour séuites:
Mercredi, de 20h 30 4 21 h 30

N.B.: Les adultes sont adm pour toutes les sortesGe bes

TURIN

ACADEMIE EQUESTRE DE RIMGUSKI
1036, bd Saint-Germain Ouest
Rimouski, tél. 722-5156

Services:
Cours d'équitation classique et western.
manêges intérieurs. parcours de suis, bout
Que d'équitation, etc.

Horaire:
De 9ha21h 7 jours / semaine, 12 mois /
ant

ATLLLoSRE

LE COLISÉE DE RIMOUSKI
111, 2e Rue Ouest
Rimouski, tél: 724-2028

Ligus Républicaine:
2mers;

Cap-Chat vs Rimousk)
22.4 0t 5 mars:

Tournoi provincial de hockey bottine des pom
piers

30. 31 mare et Yor avril:
Tournoi provincist de hockey de la Suieté du

Patinagelibre:
Mercredi: de 13h 30 à 15h
Dimanche: de 19 h 30 à 20 h 30

Au Pavillon sportif, av. de la Cathédrale
Samedi: de 19 h 45 à 21 h

NB: Il y a une piste de ,ogaing au-dessus des gra
dins du Colisée. Pour connaitre les heures
d'ouverture, composer leno de tél 724 2217

SKI ALPIN SKI DE FOND
RAQUETTAGE —

STATION VAL-NEIGETTE
Rte 232, Sainte-Blandine
Rensergnements généraux: 735-2898

Cond. de neige: 735-2161

2et3mars:
“’Les 24 heures de Val-Neigette (ski alpin}

10 et V1 mars: .
“Jeuxterritoriaux” {atpin)

18 mare:
“Challenge Spon Expert /B G B ‘'Ipar l’école
de ski alpin)

24 mars:
Soirée socisie organisée parl'école de ski

PARC DU MONT-COMI
AR 1, Saint-Donat
Renseignements généraux. 739-3253
Cond. de neige: 739-4066

10 et 11 mare:
Manifestation provinciale de 1élémark (slalom
parallèle. descente hors-piste. chnque de
télémark, soupers, soie dansante, atc i

17 mers, 19 h 30
Randonnée au clair de lune et soudée sociale

16 mars:
Compétition de ls Coupe gaspésienne lalpin}
Clinique de ski alpin

“Ski boum” suiv: d'une soute sociale

Coupe de la présidente (descente parallèle en
shi de fond)

LE CLUB DES RAQUETTEURS
R.A no 1, Ouest
Seinte-Blandine
Tél.: 736-5575 ou 735-2251

3mere:
Randonnée aux Portes de l'enfer avec repss de
fèves au tard servi au 2e refuge 118 km}

11 mars:
Randonnée aux chutes de !a rivière Aimousk
(18 km! suivs d'une partie de sucre

PISTE ‘LA NOTRE INC‘
Pour information: 722-8943 ou 723-5680

Sentiers de ski de fond Rimouski / Bic, de 32 km 166 km
aller-retour).

Accès:
Parc dela rivière Rimouski
Rue Lausanne (Rimouski)
Aue Dollard (Rimouski)
Coin rues du Bocage et Lecierc (Bic)

PARTIES DE SUCRE

ERABLIERE “CHEZ ANTHIME"
4/8 Marc-André Fiola
R.R. 1, Sainte-Blandine
Tai: 736-5264

Du 25 mers à la fin avril:
Ou 7 jours / semame (pour groupes et
individus}

L'ÉRABLE ROUGE ENR
8/3 Réjean Dionne

Tél. : 739-4791 où 739-4781

Ouvert à partr du 15 mare, dépendarmment de la
température

INFORMATION TOURISTIQUE

LE CENTRE D'INFORMATION
TOURISTIQUE
$0, rue Saint-Germain Ouest
Aimouski, t6l.: 724-3212

Produit par le Service de développement du tou-
rieme et des congrès de Rimouski, 50, rue Saint-
Germain Ouest, Rimouski (Québec) GBL 4B6. Tél
73-72.   

PROGRES-ECHO MERCREDI 7 MARS, S —15
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